
Roi de France et gars  
de la construction

J’ai toujours été persuadé que la vie était plus 
agréable aujourd’hui qu’avant. Au Baril Roulant 
l’autre jour, je parlais de ce sujet avec une amie. 
Cette dernière me  rétorque: « Je ne suis pas 
d’accord. C’est vrai qu’il y a eu toutes sortes 
d’inventions et de découvertes depuis le Moyen 
Âge, mais est-ce une raison suffisante pour dire 
que le monde s’améliore ? On vit dans une 
société plus technologique, mais notre qualité 
de vie est-elle meilleure ? J’en doute.» 

Je trouve mon amie bien négative. Faut dire 
qu’elle n’a jamais trop aimé la modernité. Elle a 
un faible pour les recettes de grand-mères et 
les plantes médicinales ancestrales !  

Utiliser la technologie actuelle ne rend pas plus 
heureux, j'en conviens. Mais si on compare 
notre vie à celle des gens qui ont vécu aux 
siècles passés, il est évident que c’était vraiment 
plus dur dans ce temps-là et qu’on mène une 
vie bien plus facile de nos jours.  

Une vie plus riche, plus variée, plus sécurisante, 
plus intéressante aussi. Selon moi, n’importe qui 
vivant au Moyen Âge aurait donné sa chemise 
pour avoir accès à tous les avantages qu’offre la 
vie moderne. Même la noblesse de l’'époque, 

même les rois ! Je parierais que François 1er 
avait une qualité de vie inférieure à celle d’un 
gars de la construction ! 

Je suis sérieux ! Si on compare les différents 
aspects de la vie de François 1er et de la vie 
d’un charpentier  (nourriture disponible, soins 
médicaux, confort du logis, installations 
sanitaires, possibilités de loisirs, de voyages, 
etc.), je suis persuadé que la qualité du 
charpentier est supérieure ! 

Pensez seulement à la variété de nourriture 
qu’on peut manger de nos jours, hiver comme 
été. C’est incroyable ! La grande noblesse du 
16e siècle n’avait pas tout ce choix. Et côté 
transports, je suis convaincu que François 1er 
échangerait n’importe quand son plus beau 
carrosse contre un Ford F-150 ! 

Nous les humains sommes assez doués pour 
voir les mauvais côtés du monde moderne, 
mais assez nuls quand il s’agit de se rappeler les 
difficultés du passé. 

Je crois que nous sommes très chanceux de 
vivre à l’époque actuelle et que nous ne 
l’apprécions pas assez.


